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VATI LEAKS

Philippe Maxence

Que se passe-t-il au Va-
tican ? Aujourd'hui, beau-
coup de catholiques se po-
sent la question et sont in-
quiets. On le serait à moins I
Tout a commente avec la pu
blication, a la fm du mois de
mai, d'un ouvrage digne des
plus mauvais romans d'es-
pionnage et de complot poli-
tique Maîs cette fois il s agit
du livre d un journaliste bien
connu en Italie pour ses en-
quêtes sur le Saint-Siège In-
titule Sua Santita (Sa Sainte
té), sous-titré, Le Carte se
grete di Benedetto XVI (Les pa-
piers secrets de Benoît XVI),
le livre de Gianlmgi Nuzzi
contient les reproductions de
documents adressés au Pape
qui accompagnent, a chaque
fois comme preuve à I appui
les chapitres au travers desquels
I auteur met en cause le fonc-
tionnement du Saint Siege

Arrestation et sanction
Peu apres, le « majordome »
du Saint-Père, Paolo Gabne
le, a été arrêté par la police du
Vatican pour détention de do
cuments secrets Avant même
cette arrestation, le President
de la Banque du Vatican (I Ins-
titut pour les œuvres de reh
gien ou IOR), Ettore Gotti Te-
deschi était limoge
Début juin, l'affaire a rebon-
di avec la publication dans le
quotidien italien La Kepub

bina d'une lettre confiden-
tielle du cardinal Burke pre-
fet du Tribunal suprême de la
signature apostolique Comme
membre de la Congrégation
pour le Culte divin, le cardi-
nal Burke s'y étonne de n 'avoir
pas ete consulte (selon la pro
cedure habituelle) au sujet de
l'approbation des pratiques li-
turgiques du Chemin Neoca-
techumenal qui lui semble ne
pas etre « cohérente avec le
magistère liturgique du Pa
pe » Cette nouvelle fuite mon-
tre que le majordome n'a ete
qu'une piece d'un
ensemble plus vas-
te L'affaire a ete bap-
tisée par les medias
« VatiLeaks », en re-
ference à l'affaire
« WikiLeaks », du
nom de cette asso-
ciation qui s'est fait
une spécialité dans
la revelation de do-
cuments ultra-confidentiels
C'est d'ailleurs devenu une
vraie methode on met sur la
place publique des documents
confidentiels dont les clefs
d'interprétation échappent au
grand public On fait juge
« l'opinion publique », la-
quelle dans nos modernes dé-
mocraties a ete élevée au rang
de magistrat suprême En ce
qui concerne le Saint-Siège,
ce recours a l'opinion publique
est d'autant plus ravageur que
la nature même de l'Eglise
échappe a la compréhension

Les loups sont
sortis dans Rome

Dès le départ, Benoît XVI savait que
son pontificat serait placé sous le signe dè la diffi-

culté. « Priez pour moi, afin que je ne me dérobe
pas, par peur, devant les loups », déclarait-il
le jour de sa messe d'intronisation. La fuite
de documents confidentiels dans le cadre

du Va ti Lea ks montre que les loups n'ont pas
renoncé. Prions pour le Pape.

"Que de
souillures

dans
l'Église !"

du monde sécularise Encore
le plus grand nombre est-il le
plus souvent innocent dans les
jugements a Femporte-piece
qu'il porte sur I Eglise et le pa-
pe Certains le sont moins, tel
Christian Makanan, directeur
delegue de la redaction de

l'hebdomadaire L Ex
press, qui écrit « ll
existe au cœur de I Eu
rape un Etat dont
toute*, le f, caracte
ristiques institution
nettes sont celtes d une
sainte dictature pieu-
sement consentie ,
une théocratie pour
tout dire » Le même

n'hésite pas, sans rire a se de-
mander s'il y aura encore un
pape en 2100
A qui profite le crime, se de-
mande-t-on lors de chaque en-
quête, selon les bonnes vieilles
methodes policières ' Dans le
cas present, il est difficile de
repondre avec certitude, mê-
me si tous les Makanan de la
terre n'hésitent pas a enfour-
cher ce mauvais cheval Se-
lon le livre de Gianluigi Nuz-
zi, la personne qui l'a contac-
té se serait présentée comme
le representant d'« un groupe

de personnes qui vivons et tra
voilions au Vatican ( ) Nous
pensons que les documents
que nous publions permettront
à Benoît XVI d accélérer son
oeuvre de reformes »

Sul est réellement
se?

C est un secret pour person-
ne que celui qui est visé par
ces révélations frauduleuses
n'est autre que le cardinal Ber-
tone, secretaire d'Etat Colla-
borateur du cardinal Ratzin-
ger quand celui-ci était le pre-
fet de la Congrégation pour la
Doctrine de la foi, c'est un
proche du Pape, qui l'a nom-
me a ce poste hautement po-
litique en raison justement de
la confiance qu'il pouvait avoir
en cet homme qui n' est pas du
sérail diplomatique
Par le cardinal Bertone, c'est
donc bien Benoît XVI qui est
en ligne de mire de ceux qui
diffusent actuellement les do-
cuments On reproche au Saint-
Père d'être un théologien et non
un homme de dossier La réa-
lité, c'est que Benoit XVI est
a la fois un théologien, un spi-
rituel et un homme de dossier
Les vingt-quatre ans qu'il a

passes a la tete de la Congré-
gation pour la Doctrine de la
foi lui ont permis de connaître
et de traiter les dossiers les
plus importants de l'Église II
connaît la Curie romaine a
fond, ses grandeurs comme
ses misères et ses travers II
sait qu'elle doit être reformée,
ce qui fut l'un des buts de Va-
tican II, qui a échoue jusqu'ici
Ce n'est pas sans raison s'il a
agi aussi fortement en ce qui
concerne le scandale sexuel
des prêtres On ne lui pardonne
pas non plus de vouloir par-
venir a l'unité de l'Eglise ca-
tholique par la réintégration de
la Fraternité Saint-Pie X
Lors de l'homélie a sa messe
d'intronisation Benoît XVI
avait prévenu « Priez pour
moi afin que je ne me déro-
be pas par peur devant les
loups » Aujourd'hui, les loups
sont sortis dans Rome II nous
revient de prier pour le Saint-
Père qui peu avant son élec-
tion n'avait pas hésite a dire
publiquement lors du chemin
de croix du Vendredi saint
« Que de souillures dans I Égli-
se ' » On vient d en ajouter
une nouvelle
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Perspectives
Pour un « retour »
liturgique

Après trois séries de propositions
concrètes pour la vie de l'Église aujour-

d'hui à propos de la formation des
prêtres diocésains et une meilleure utili-

sation possible par les diocèses des
prêtres des instituts Ecclesia Dei (père
Laurent-Marie Pocquet du Haut-Jussé,

abbé Alexis Campo), puis un dossier
concernant la revitalisation de l'enseigne-

ment catholique sous contrat par l'abbé
Henri Dobrowolski, un autre de l'abbé

Laurent Jestin concernant le catéchisme,
voici un ultime dossier concernant

la liturgie des paroisses, sous l'angle de
la réforme de la réforme. Comme dans

les dossiers précédents les réflexions qui
suivent voudraient aider tous ceux qui

cherchent à apporter très concrètement
du véritablement nouveau grâce à une

réutilisation opportune du traditionnel.

Qu'est-ce que
la réforme de la réforme ?
Rien n'empêche, en l'état actuel de la liturgie, un retour
progressif vers plus de sacré, en reprenant, au cours des
célébrations selon la forme ordinaire, certains éléments
de la forme extraordinaire.

Abbe Claude Barthe

»Dans notre ouvrage intitu-
lé : La messe à l'endroit. Un nou-
veau mouvement liturgique (i),
nous reprenions l'idée largement
partagée que le motu proprioSum-
morum Pontificum, et
le texte attendu sur «..̂ _̂
les compétences de la
Congrégation pour le
Culte divin, de Be-
noît XVI, supposent
un renouveau litur-
gique à deux vitesses :
la diffusion de la mes-
se tndentme et, impli-
citement, ce que l'on
nomme la reforme de la
reforme

Les options de
continuité
II faut se garder de confondre ce
qu'il est convenu d'appeler reforme
de la reforme avec une simple « bon-
ne application » des livres de Paul Vl,
ou avec leur « bonne interprétation »
Le projet spécifique de reforme de
la reforme, qui est celui d'un certain
nombre de prélats proches du Pape,
et que de nombreux prêtres mettent
en œuvre, souvent depuis longtemps,
est plus exigeant, puisqu'il vise a
transformer la reforme de Paul VI,
comme l'appellation de reforme de

la reforme l'indique clairement En
réalité, la limite entre reforme de la
reforme et « bonne interprétation de
la reforme » peut paraître parfois te-
nue Elle relevé en définitive de Pm
tention dans la maniere de « bien
appliquer » la liturgie de Paul VI, dans

la mesure ou reformer la
^^^^^^ reforme consiste essen-

tiellement dans le choix
parmi les diverses pos-
sibilités laissées par le
nouveau missel des op-
tions traditionnelles
Rien n ' interdi t par
exemple, selon le mis-
sel nouveau, de célébrer
face au Seigneur De fait,
au moins en France le

.. ,. i, faire toujours ou le fai-
3 P Dl I CdilOn. re souvent, ou même y

"Ne pas
confondre
réforme de
la réforme
et bonne

revenir quelquefois alors
qu on ne le fait prati-

quement jamais plus, a de soi une
valeur de reforme de la reforme plu-
tôt que de « bonne interprétation »
De même l'usage exclusif ou presque
de la premiere priere eucharistique,
a fortiori en latin Ou bien encore
l'invitation pressante a recevoir la
communion a genoux sur la langue
comme mode normal (ce qui est de
fait inscrit dans les textes la com-
munion dans la mam n'est théorique-
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ment qu'une tolérance), et plus encore,
à la manière des messes du Pape, la
réservation d'un lieu particulier et
d'un célébrant particulier où la dis-
tribution est faite uniquement de cet-
te manière-là.
On est donc dans l'ordre de la réfor-
me de la réforme lorsqu'on franchit
un petit pas, mais un pas qui sera dé-
cisif dans l'ordre de la « bonne in-
terprétation ». Le choix tout à fait
« légal », mais systématique ou presque
dans lequel il consiste, est d'une por-
tée considérable.

Une résistance passive
Toute la difficulté est que ce petit pas
- ou cet ensemble de petits pas - doit
être accompli sur le terrain même de
la célébration selon le missel de Paul VI,
et que ses acteurs - célébrants et fi-
dèles—sont immergés dans les formes
nouvelles de célébration. Bien que les
actes à poser soient plus modestes, en
apparence, que la mise en œuvre de
la célébration de la forme ancienne,
ils heurtent cependant sur le terrain
même de la célébration « ordinaire »
la sensibilité des prêtres et des fidèles
les plus « conciliaires », et même cel-
le de prélats et prêtres tout à fait mo-
dérés, mais qui n'imaginent pas que
l'on puisse revenir sur un certain
nombre d'« acquis » de la fin des an-
nées soixante. De ce fait, ils rencon-
trent inévitablement une puissante ré-
sistance, le plus souvent passive, mais
très efficace.

"Une nette détermination des prêtres
ne rencontre pas de résistance."

Le latin doit retrouver toute sa
dans la liturgie de l'Église.

C'est d'ailleurs pour la même raison
que le mota proprio de 2007 est plus
difficile à appliquer que celui de 1988 :
au lieu de réserver la célébration de
la forme ancienne à des lieux géo-
graphiques ou psychologiques sépa-
rés, on lui donne la possibilité de s'in-
tégrer à la vie paroissiale normale.
Disons tout de même très simplement
que, comme dans toute bataille idéo-
logique, les difficultés relèvent pour
une part du rideau de fumée : certes
les oppositions sont fortes, mais l'ex-
périence prouve qu'une nette déter-

mination de la part des prêtres
qui retournent l'autel, revien-
nent à la communion sur la
langue, etc., ne rencontrent
pas de résistance aussi féro-
ce qu'on aurait pu I'imaginer.
Il faut également se garder
d'attendre que cette « retra-
ditionalisation » de la réfor-
me liturgique soit établie au
moyen au mieux de l'édition
d'un troisième missel qui se-
rait à mi-chemin entre le mis-
sel tridentin et le missel nou-
veau (lequel est d'ailleurs
bien plus un ensemble divers
et évolutif, qu'un missel nor-
matif au sens traditionnel),
ou en tout cas qu'elle soit im-
posée par l'édiction d'une sé-
rie de lois et décrets. En réa-
lité, par volonté pastorale et
intuition ecclésiale, le cardi-
nal Ratzinger hier, le Pape
Benoît XVI aujourd'hui, ré-
pugne à mettre en œuvre un

^^*«" mouvement de réformes au-
place toritaires et continues sem-

blables - mais en sens inver-

se — à ce qu'a été l'imposition de la
réforme de Paul VI. Il s'agit plutôt de
commencer un processus graduel de
rapprochement du missel de Paul VI
en direction du missel traditionnel,
ce que permet le caractère modelable
de la nouvelle liturgie : son caractè-
re a-normatif permet paradoxalement
d'infuser plus facilement en elle ce
qui lui fait défaut : la norme tradi-
tionnelle.

Une grande malade
Et puis il faut bien dire que, liturgi-
quement, l'Eglise est aujourd'hui une
grande malade : les liturgistes de Be-
noît XVI ct Benoît XVI lui-même
pourraient-ils agir autrement que par
la médication douce de l'exemple, ce-
lui du Souverain Pontife, celui des
évêques qui voudront bien eux aussi
donner l'exemple à sa suite ?
Au fond, il s'agit de diffuser large-
ment ce qui se pratique déjà en un cer-
tain nombre dc paroisses de France,
avec beaucoup de fruits pastoraux.
Cinq points principaux, mais qui ne
sont pas les seuls, parmi les choix que
font déjàun certain nombre de prêtres
pour « traditionaliser » leur liturgie
ordinaire, paraissent les plus impor-
tants :
1. Réintroduction de la langue litur-
gique latine.
2. Distribution de la communion se-
lon le mode traditionnel.
3. Usage de la première prière eu-
charistique.
4. Orientation de la célébration vers
le Seigneur au moins à partir de l'of-
fertoire.
5. Usage en silence de l'offertoire tra-
ditionnel.

Du point de vue de la visibilité du re-
tour aux formes traditionnelles, la cé-
lébration vers le Seigneur (point 4) est
le plus important. Du point de vue de
la signification doctrinale, l'usage de
l'offertoire sacrificiel traditionnel
(point 5) est capital. Il faut insister :
tous ces points, y compris le cin-
quième, l'usage en silence dc l'of-
fertoire traditionnel, sont des choix qu'il
est permis de faire dans les innom-
brables options ouvertes par la nou-
velle liturgie (2). Bien des lecteurs
prêtres nous ont fait remarquer que
d'autres éléments devaient être mis
en avant : une remise en question de
la multiplication dcs concélébrations,
notamment des concélébrations gi-
gantesques, une révision des traduc-
tions défectueuses des livres romains,
etc.

Recréer
un milieu accueillant
Étant bien entendu que ce projet de
réforme de la réforme ne peut se réa-
liser sans la célébration la plus large
selon le missel traditionnel, qui est la
colonne vertébrale de cette entrepri-
se. Inversement, celle-ci a besoin pour
exister communément dans les pa-
roisses ordinaires de la recréation d'un
milieu vital accueillant dans ces mêmes
paroisses, celui d'une réforme de la
réforme. En fait, les deux critiques paral-
lèles des mutations opérées sous Paul VI
(la critique frontale qui veut élargir
la diffusion de la liturgie dite de saint
Pie V et ce que l'on pourrait qualifier
de critique réformiste, dite réforme de
la réforme) ont aujourd'hui plus que
jamais partie liée.
L'importance cardinale de la ques-
tion liturgique dans la crise de l'Égli-
se depuis quarante-cinq ans est patente.
Ce n'est pas le lieu d'en faire l'ana-
lyse, mais le résultat tangible de l'im-
mense bouleversement qu'a provo-
qué la réforme de la fin des années
soixante est celui d'un aplatissement
du rite romain jamais vu dans son his-
toire, ce qui d'ailleurs saute aux yeux
par comparaison avec la qualité es-
thétique, spirituelle et de pédagogie
de la foi qu'ont conservée tous les
rites orientaux. Ce bouleversement
liturgique, en raison même de ce
qu'est la liturgie, est ainsi devenu à
la fois le miroir et l'accélérateur de
la crise générale de l'institution ec-
clésiale, ouverte à une sécularisation
majeure.
Inversement, le motu proprio Sum-
morum Pontificum de Benoît XVI est
un signe particulièrement sensible
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d'un phénomène de « retour » qui dé-
passe la question liturgique II repond
a un mouvement de fond qui, du point
de vue de la catéchèse, de la pastora-
le, de la liturgie, des etudes theolo-
giques, anime tout un ensemble de
courants qu'on a pris l'habitude, de-
puis 2005 de qualifier de « nouveau
catholicisme », ou encore de « forces
vives » (en France, par exemple, prêtres
et séminaristes identitaires, familles
tres pratiquantes, communautés nou-
velles, traditionahsmes de toutes sen-
sibilités, ecoles catholiques renais-
santes mouvements de jeunesse etc ),
même s'il reste d'une faible impor-
tance numerique

Une résistance idéologique
Ce phénomène de retour rencontre
une resistance idéologique, certes bien
plus faible que n'était la revendica-
tion « progressiste » triomphante des
annees 1970, maîs qui conserve en-
core aujourd'hui une redoutable puis-
sance d inertie et de blocage En Fran-
ce notamment, les partisans de l'« her
meneutique de rupture » occupent en-
core largement le terrain une bonne
part des cadres diocésains et des res-

ponsables de zones pastorales sont de
cette tendance Qui plus est, bien des
hommes dits de « troisieme voie »,
evêques, prêtres laïcs engages, qui sont
en somme a mi-chemin entre d'une
part, une interprétation « de rupture »
du Concile et, d'autre part, la remise
en cause partielle de ses acquis (li
tuniques, spécialement) dans la ligne
Benoît XVI, sont au minimum tres fri-
leux et sont souvent même prodi
gieusement irrites en considérant les
digues et cadres que ce Pape cherche
a imposer aux grandes mutations des
décennies postconcihaires, en tout
cas dans le domaine du culte (3) *

Abbé Claude BARTHE

1 Claude Barthe La Messe a I endroit
Un nouveau mouvement liturgique Ed
de L Homme Nouveau coll « Mara Dé-
cima » 102 p 96 €
2 II faudrait en developper les raisons
qu on nous permette de renvoyer a notre
ouvrage Voir aussi en faveur de la rein-
troduction de I offertoire traditionnel
Mgr Dominique Rey eveque de Frejus
Toulon dans I entretien publie dans le
n° 1503 de L'Hommt, Nouveau du 22 oc-
tobre 2011 (« j entends des prêtres dé-
sireux de célébrer dans l'une et l'autre for-

Même de faible importance numérique, le mouvement des
H forces vives » comme les prêtres « identitaires » (ci-dessus des
ordinations pour la Fraternité Saint-Pierre) ont une place significa-
tive dans l'Église.

me qui demandent aussi comme element
important du rapprochement désire pai le
Pape de reflechir a I integration ad hbi
tum des prieres de l'offertoire tradition-
nel, ce qui pourrait d'autant plus facile
ment se justifier que ces prières sont po
vees et secrètes Cela mente une reflexion
approfondie dans le sens de la reforme de
la reforme Sans tomber dans le ntualis-

me des elements plus secondaires de la
forme extraordinaire peuvent peut-être
aussi aider a faire mieux ressortir le sens
du sacre, comme par exemple les signes
de révérence du prêtre vis-a-vis du Saint
Sacrement »)

3 Cf Claude Barthe Les Oppositions ro-
maines au pape Hora Décima 64p 6 €

La force de l'inertie
Les situations abondent encore, malheureusement,
où l'exemple donné par le Pape reste lettre morte...

»ll faut le répéter : la réforme
de la réforme en raison de sa na-
ture-un processus évolutif de tran-
sition - ne se fera pas par l'édition
d'un nouveau missel, le missel de Be-
noit XVI (ou de son successeur) qui
serait intermédiaire entre le missel de
Paul VI et le missel dit de saint Pie V
La reforme de la reforme se fera par
une action exemplaire en haut, ac-
compagnée de petits coups de pouce
législatifs, et une pastorale détermi-
née sur le terrain
La mutation opérée par l'équipe de
Mgr Bugmni a la fin des annees soixan-
te, aussi profondement novatrice qu'el-
le ait ete, s'est coulée dans le moule
préexistant de la romamsation multi-
seculaire de la liturgie ll était deve-
nu impossible du point de vue cano-
nique, et par ailleurs impensable, de
modifier en quoi que ce soit la litur-
gie latine autrement que par une de-
cision romaine Le paradoxe est que
les mutations de la fin des annees
soixante par leur esprit et leur radi-
cahte ont paradoxalement avalise de
fait, et pour une grande part de droit,

Le Saint-Père appelle au
retour à la communion à
genoux et sur la langue.

une tres grande creativite de tous les
acteurs liturgiques Autrement dit,
l'explosion de la liturgie romaine s'est
produite avec l'extraordinaire effica-
cité que l'on sait, parce qu'elle a ete
le fait de Rome même
Du coup, tous» ceux qui rêvent d'un
retour sous quelque forme que ce soit,

ne parviennent que tres difficilement
a le penser autrement que sous forme
d'un ensemble de decisions légales
venant de Rome Rome a ouvert les
vannes , Rome seule peut les refermer

Pour une réforme
en douceur
Or, on l'a dit, par volonté pastorale et
intuition ecclésiale, le cardinal Rat
zmger hier, le Pape Benoît XVI au-
jourd'hui, répugne a mettre en œuvre
un mouvement de reformes autori-
taires et continues semblables - maîs
en sens inverse - a ce qu'a ete la mi-
se en œuvre de la reforme de Paul VI
II s'agit plutôt de commencer un pro-
cessus graduel de rapprochement du
missel de Paul VI en direction du mis-
sel traditionnel, ce que permet d ailleurs
le caractère modelable a volonté de la
nouvelle liturgie son caractère a-
normatif permet curieusement d'infuser
plus facilement en elle ce qui lui fait
défaut la norme traditionnelle
Hélas ' comme on le sait, même dans
les célébrations papales, des que l'on
quitte l'aire ou célèbre le Saint-Père
et que l'on considère, par exemple, la
maniere dont est distribuee la commu-
nion sur le pourtour de l'assemblée,
on s'aperçoit que les abus les plus
criants sont monnaie courante (dis-
tribution de la communion par des
laïcs ou des religieuses - qui sont, ju-

ridiquement, des « laïques » — dans la
main, sans signe de révérence, voire
même au moyen d'une « chaîne »,
l'hostie passant de main en mam pour
parvenir au communiant) Qui plus
est, les plus anti-ntualistes savent ëtre
de redoutables casuistes A Rome mê-
me, dans la basilique Saint-Pierre, les
neo-catechumenes ont tourne la (mi-
nuscule) obligation qu'on leur a im-
posée de recevoir la communion de-
bout et non assis, comme assistant a
un repas Comment donc 9 Et bien, le
communiant « neo-cat » se leve pour
recevoir la communion, puis s'assied
pour la consommer
Ainsi, c'est largement en vain que le
Pape multiplie les exemples remar-
quables, qui peuvent paraître de dé-
tails, maîs la liturgie n'est faite que
d'un ensemble de détails maniere
tres digne dcs célébrations pontifi-
cales réutilisation par Guido Man-
m, le cerémomairepontifical, de somp-
tueux ornements de la sacristie de
Saint-Pierre , disposition de gros chan-
deliers sur l'autel qui estompent l'ef-
fet théâtral de la célébration face au
peuple Distribution de la communion
a genoux, sur la langue Combien
d'evêques dans le monde imitent-ils
son exemple, pour devenir eux-mêmes
exemplaires auprès de leur presbyte-
rium f Une infime minorité ^

Abbé C.B.
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Analyse

Forces vives : un moment décisif
Les pontificats de Jean-Paul ll et de Benoît XVI
constituent une période privilégiée pour la redécouverte
de ce qui constitue la tradition de l'Eglise et une nouvel-
le évangélisation par la liturgie.

»Après le pontificat de Jean-
paul ll, au cours duquel on a pu
croire que grâce, entre autres, à un
message pastoral très dynamique
et à une croissance de commu-
nautés nouvelles, s'opérait une re-
prise des vocations, de la pratique
sacramentelle de la catéchèse, force
est de constater que l'épuisement du
catholicisme occidental se continue
Aujourd'hui, le catholicisme est aus-
si plus violemment attaque dans le
contexte politique de l'après-
guerre, l'Eglise, et spé-
cialement le Saint-Siège,
avait bénéficie du contex-
te de la Guerre froide et
restait un des elements im-
portants de la resistance au
communisme Comme une
manifestation singulière
de cette résistance, le pon-
tificat de Jean-Paul II avait
contribue de maniere no-
table a l'effondrement du
systeme soviétique Maîs,
sous le pontificat de Benoît XVI,
l'Eglise ne presente plus désormais
cet intérêt sur l'échiquier mondial
(mondialiste), ce qui accentue sa mi-
se a l'écart et la met en posture de cible
de toutes les attaques

Une crise grave
L'asthénie du catholicisme est im-
press ionnante , avec sa quasi-
dispantion sociale (nombre des prêtres,
des re! igieux, des vocations, « trou noir »
de la catéchèse, pratique religieuse
dont l'effondrement continue inexo-
rablement) Or, pas plus que la crise
economique n'a ete enrayée par des
plans de sauvetage successifs, cette
avancée de la sécularisation n'a eté
stoppée par diverses tentatives dites
de « restauration » au niveau romain
(le pontificat de Jean-Paul II), ou au
niveau de certains diocèses (la pas-
torale inaugurée par le cardinal Lus-
tiger a Pans)
Maîs a ce jour, un constat pastoral
s'impose de plus en plus dans les evè-
ches de France qui ne parviennent
plus a trouver des prêtres pour les di-
vers ministeres a assurer Ce constat

"Tout ce
qui est

traditionnel
porte du
fruit."

est le suivant au sem d'une exté-
nuation generale, lait exception et
porte des fruits tout ce qui est tradi-
tionnel (assemblées plus jeunes, vo-
cations, catéchismes etc ) Toutes les
statistiques concernant les séminaires
et les ordinations des dernieres annees
montrent une « fécondité » croissan
te du monde «extraordinaire» 15%
des ordinations annuelles en France ,
16 % des séminaristes , 23 % des pro-
pedeutiques (étudiants qui se prépa-

rent a entrer au seminai-
re) Le tout s'appuyant
sur des familles nom-
breuses un enseignement
catholique hors contrat
tres vivant (une petite
centaine d'établissements)
que des voix de plus en
plus nombreuses dans
l'episcopat demandent de
favoriser dans le cadre de
l'enseignement catho-
lique diocésain, une pra-
tique sacramentelle tres

régulière, une instruction cateche-
tique structurée Au total, le « taux de
fécondité » en vocations du milieu
traditionaliste et plus largement du
monde catholique classique, sans ëtre
exceptionnel dans l'absolu l'est ce-
pendant relativement il est en fait sem-

Les églises en ruine sont un appel à l'évangélisation.

blable a celui du catholicisme fran
çais d'avant le Concile
Car le succes de communautés qui
sans être traditionalistes sont tres tra-
ditionnelles (Communaute Saint-Mar-
tin, Communaute bi-fortnaliste Saint
Thomas Becket) ou tres classiques
(Emmanuel, Communaute Saint Jean,
Opus Dei, reviviscences d'ordres an-
ciens comme la province dominicai-
ne de Toulouse, l'Oratoire de Nancy,

Les communautés nouvelles, comme ici la communauté Saint-
jean, attirent de nombreux chrétiens.

la province d'Avignon-Aquitame des
carmes dechaux, premontres, etc )
renforce cette donnee Le retour a des
formes plus classiques de la liturgie
pour une part relativement notable de
célébrations dominicales, etaie ce
constat pastoral la pastorale en est
dynamisée
L'ensemble de ce monde traditionnel
au sens large s'appuie d'ailleurs sur
le monde qu'il est convenu de quali-
fier de traditionaliste (pratiquant la li-
turgie extraordinaire) II cherche mê-
me a le concurrencer, ce dont on ne
peut que se réjouir puisque tout cela
produit des fruits d'apostolat Au res-
te, alors que les échanges étaient dé-
jà nombreux auparavant, il est au-
jourd'hui palpable que l'introduction
de la forme extraordinaire dans cer-
taines paroisses et le sentiment lar-
gement partage que les barrières sont
en train de s'abaisser (montpropno,
mesures en faveur d une offiuahbd-
tion de la FSSPX) accentuent la po-
rosité entre ces diverses composantes
du catholicisme français celles qui for-
ment ce que l'on nomme les « forces
vives »
Du point de vue strictement liturgique,
il ne faut pas se cacher cependant les
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difficultés auxquelles se heurte un
« retour », quelle que soit son inten-
sité. On a déjà évoqué la résistance
d'une partie des clercs de tous rangs
(y compris de laïcs clencahsés), vou-
lant conserver les « acquis » de l'« es-
prit du Concile »
Maîs il est un autre obstacle, dont il
faut avoir claire conscience celui du
hiatus culturel et cultuel qu'a provo-
qué la réforme séculan sante
qui a suivi Vatican II. La
connaissance du latin, dont
les cours ne sont plus guè-
re présents dans les sé-
minaires français que com-
me une espèce de matiè-
re à option, est devenue
très faible pour un certain
nombre de séminaristes
et de nouveaux clercs Plus
encore, a disparu dans le
corps ecclésiastique l'habitus rituel im-
mémorial que constituait la liturgie ro-
maine II y a donc souvent un handi-
cap a surmonter pour les prêtres qui
veulent célébrer la forme extraordi-
naire ou s'en rapprocher, et moin-
drement pour les fidèles, même de
très bonne volonté . des que l'on adop-
te la forme extraordinaire ou que l'on
s'en rapproche, on est immergé dans
un univers rituel devenu de fait étran-
ge (d'abord, tout simplement, parce
qu'à la différence de l'univers nou-
veau, ll est puissamment rituel), me-

"L'univers
rituel est
devenu

étrange."

me s'il apporte immédiatement et de
manière évidente une grande riches-
se de transcendance, dc pédagogie de
la foi, de qualité culturelle et le sen-
timent tres fort de s'enter sur une tra-
dition transmise de mam en mam, la
tradition C'est un handicap qu'il tau!
connaître, mais qui n'est nullement
impossible de dépasser la célébra-
tion d'une messe en forme extraor-

dinaire ou d'une messe
face au Seigneur avec une
dose importante de latin
pour un public non ac-
coutumé, exige prepara-
tion, encadrement, chants
de qualité

Des fruits
missionnaires
On peut se demander quel
est l'impact missionnaire

de l'ensemble de ce phénomène de re-
tour à la tradition liturgique romai-
ne ? Il peut sembler, à première vue,
ne provoquer qu'un transfert ce-
pendant que le nombre des catho-
liques pratiquants « ordinaires » (et
de leurs desservants) se resserre, la
proportion des « extraordinaires » et
des « classiques » s'accroît, maîs le
nombre global resterait au mieux
stable
En réalité, compte tenu du fait que cet-
te croissance d'une sensibilité tradi-
tionnelle parmi les catholiques prati-

La mission se réalise par des conver-
sions individuelles, entraînant une
augmentation des baptêmes d'adultes.

quants s'accompagne d'un rajeunis-
sement des assemblées dominicales
de ce type, ce processus liturgique
n'est pas seulement un déplacement
de fidèles : il porte en lui le germe d'un
redressement qui ne demande qu'à
être franchement encourage par les res-
ponsables ecclésiaux
Notamment, en raison du lien entre
liturgie et catéchèse Compte tenu du
caractère intrinsèquement antireli-
gieux des structures sociales de la
modernité, la mission aujourd'hui

D'étonnants blocages
»La Congrégation pour le Culte divin s'em-

ploie résolument, même si cela est lent et diffici-
le, à rectifier les traductions défectueuses des nou-
veaux livres liturgiques en langues vernaculaires.
Sur ce point, ses membres sont unanimes.

Mais en outre, dans un sens plus spécifique
de réforme de la réforme, le cardinal Canizares, pré-
fet de la Congrégation pour le Culte divin, et un cer-
tain nombre de ses collaborateurs veulent donner
de tout petits coups de pouce législatifs prudents
maîs progressifs. Sans aucune efficacité.

Ainsi, à la suite du dernier Synode, on aurait
voulu canaliser le « signe de paix » avant la com-
munion, très banalisé et introduisant un fâcheux
remue-menagedans l'assemblée eucharistique à un
moment de recueillement. On voulait donc avan-
cer ce signe de paix, sur le modele oriental Ce ne
fut pas possible Alors, on décida de le réserver à cer-
tains jours. Décision de la Congrégation. Transfert
à la Secrétairerie d'État pour qu'elle avalise, selon
le processus administratif habituel. Plus de nou-
velles.

Ou encore, l'idée.chaleureusement approuvée
pa r le Pape, a été émise d'instituer u ne fête du Christ

Souverain Prêtre, sur le modèle de l'ancienne mes-
se votive privilégiée du premier jeudi du mois. La
promulgation de cette fête devait survenir au ter-
me de l'Année du sacerdoce 2009-2010. Décision
de la Congrégation. Transfert à la Secrétairerie
d'État. Plus de nouvelles.

Le Pape souhaitait que le nom de saint Joseph
soit intégré à toutes les prières eucharistiques, ce
qui, par ailleurs, introduirait un timide précédent
dans le sens d'éventuelles modifications de ces
prières. Décision de la Congrégation.Transfert à la
Secrétairerie d'État. Plus de nouvelles.

La Curie est une machine très compliquée, au
sein de laquelle le plus important des organismes,
la Secrétairerie d'État, censée coordonner toute la
machine curiale, semble, aujourd'hui, être peu
coordonnée. C'est d'ailleurs l'essentiel du message
que veulent faire passer ceux qui ont organisé les
récentes « fuites » scandaleuses concernant la cor-
respondance du Saint-Père (cf. p. 3). Ma is eux-mêmes
profitent de cette situation et l'amplifient au maxi-
mum dans le sens de leur « sensibilité ». Laquelle
n'incline nullement vers un vrai soutien au Pape et
à la réforme de la réforme. Abbé C.B. •*

n'opère pas des conversions
de masse, mais elle se tra-
duit par des conversions in-
dividuelles (retours à la foi,
baptêmes d'adultes), les-
quelles s'appuient non plus
sur des structures de chré-
tienté, mais sur des struc-
tures qui sont comme des struc-
tures d'attente et des sub-
stituts provisoires et très
partiels d 'une cité chré-
tienne telles paroisses,
écoles, tels groupes, mou-
vements, etc. ( I ) II faut
d'ailleurs assurer ensuite
impérativement l'instruc-
tion chrétienne plus déve-
loppée de ces convertis ct
leur persévérance sacra-
mentelle. Le monde tradi-
tionnel, au sens strict ou au
sens large, est à coup sûr mieux

armé et manifestement plus attractif
pour assurer ce nécessaire suivi.

Liturgie et catéchèse
On sait, par exemple, qu'une caté-
chèse pour adultes, vraiment catho-
lique et de bonne qualité intellec-
tuelle, non seulement est du plus grand
profit pour les catholiques pratiquants,
maîs permet d'attirer aussi pas mal
de personnes qui se sont éloignées de
la foi ou qui ne l'ont jamais eue . il
est notoire que la formation chrétienne
proposée à des adultes représente l'un
des viviers du retour à la pénitence et
à l'Eucharistie et l'un des viviers de
baptêmes d'adultes, voire d'un cer-
tain nombre de vocations. Or cette
catéchèse suit tout naturellement un
effort de restauration du culte chre-
tien. À une liturgie structurée (par un
rite digne de ce nom), correspond un
enseignement de la foi structurant,
lex orandi ..
À l'intérieur même d'une situation
donnée, qui est ce qu'elle est - l'état
de la liturgie dans les paroisses après
quarante ans de sécularisation —, il
est incontestablement possible d'al-
ler au bien par le mieux L'expérien-
ce prouve que ce redressement dont
la liturgie est le signe, engendre des
fruits de piété, de pratique plus nom-
breuse et de vocations Restaurer la
liturgie pour faire redémarrer la mis-
sion. *

Abbé C.B.

/ Voir les analyses aigues qui recoupent
partiellement celles-ci du pere Thierrv-
Dominique Humbrecht dans L'évangeh-
sation impertinente Guide du chretien au
pays des postmodernes, Parole et Silen-
ce, 284p, 22 €


